
« Montagne dôhier et dôaujourdôhui » 

 
3) Le refuge du Mont Mounier 

 

 
 

 

 

Le C.A.F. avait d®cid® dôinvestir dans les refuges dôhiver 

conjointement au développement fulgurant et prometteur du ski, mais 

et sôattaqua ¨ un projet dôenvergure en r®habilitant la maison du 

gardien de lôObservatoire du Mounier.  

La maison dôhabitation ®tait rest®e ferm®e de 1918 ¨ 1926. ê cette 

date, lôUniversit® proposa de c®der la propri®t® des b©timents du 

Mounier au C.A.F.  

Lôacte fut sign® ¨ Paris le 8 d®cembre 1926 stipulant la location au 

C.A.F. pour une longue p®riode de la maison dôhabitation du gardien. 

La Section des Alpes-Maritimes re­ut la charge dôutiliser les ruines de 

cette cabane pour établir un « chalet à usage de refuge alpin ».  

 

Dôune superficie de 67,50 mĮ il comprenait trois pièces : une 

cuisine/salle à manger avec batterie de cuisine complète, fourneau à 

bois, r®chaud ¨ p®trole, de la vaisselle, ainsi quôun lavabo et une 

grosse cuve à neige, un grand dortoir avec deux bas-flancs superposés 

de huit places chacun, et un poêle rond dans la pièce et une chambre 

servant de débarras et de magasin à bois.  

On notait diverses améliorations de confort : outre le lavabo, le 

refuge ®tait muni dôun paratonnerre, dôun brancard - élément de 

secours désormais présent dans un refuge - et pour lôhiver, dôune prise 

intérieure à la citerne, elle-m°me ®quip®e dôun appareil de puisage. 

Enfin, la porte dôentr®e sôouvrait en deux parties pour permettre 

lôacc¯s en toute saison, sans oublier une porte de secours dans le 

pignon sud à une hauteur jamais atteinte par la neige. 

 

 

 

 

 

 



Lôinauguration 

 

 
 

 

Elle eut lieu le 15 juillet 1929. 

Le refuge du Mounier fonctionna jusquôen 1956. On y effectua 

diverses am®liorations comme lôaugmentation du nombre de places, le 

nettoyage de la citerne et sa r®union ¨ lôabri ¨ bois, le remplacement 

des pi¯ces cass®es ou d®t®rior®es, le prolongement du toit ¨ lôEst o½ il 

sôappuyait sur les rochers et son remplacement par de la t¹le ondul®e, 

le r®am®nagement de lôabri ¨ mulets, lôisolation pour lutter contre 

lôhumidit®, etcé Le r¯glement des refuges commen­ait ¨ °tre en 

vigueur. 



 
Le gardien MAYNARD (fils)  restait lô®t® au refuge et ®tait ravitaill® 

de Beuil. 

Au départ du gardien, le Touring-club de France se chargea du 

ravitaillement et de lôentretien pour les randonneurs de passage.  

À nouveau abandonné, le refuge tomba en ruine en 1980.  

 

 



On pense que la foudre sôabattit dessus, ouvrant une br¯che dans un 

pan de mur pourtant ®pais. Pour dôautres, le refuge laiss® ouvert  fut 

tout simplement la proie de pilleurs et autres vandales.  
 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 



 



 

 

 


